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	But :
	Fournir aux interrogateurs des recommandations sur la manière de réagir aux dénégations d’un suspect.


	Reconnaître et neutraliser les dénégations

	· Tant les suspects innocents que les suspects coupables tentent généralement de nier les faits lors d’un interrogatoire non coercitif. 
Les dénégations d’un suspect innocent auront tendance à s’intensifier plus on l’accusera.
Si les dénégations initiales d’un suspect coupable peuvent être vigoureuses, elles auront néanmoins tendance à diminuer d'intensité au fil des heures et lorsqu'on emploie le bon thème. 
Observer attentivement les premières dénégations du suspect permet de rassembler des informations utiles à cet égard, comme le niveau d'intensité et de résistance. 
Il faudra essayer d'empêcher le suspect de tenter de nier les accusations une seconde fois. 
· Plus on laissera le suspect nier, plus il sera confiant et ancré dans ses dénégations et moins il sera disposé à coopérer ou à avouer. 
Éviter les moments de silence qui pourraient donner au suspect l’occasion d'exprimer ses dénégations. 
Mieux l’on saura reconnaître le moment où le suspect s'apprête à nier, mieux l’on saura contrer ses dénégations.

	Signes verbaux et non verbaux de dénégation

	Signes non verbaux – Le suspect...
Secoue la tête.
Fronce les sourcils.
Ouvre la bouche pour parler.
Prend une respiration pour parler.
Roule les yeux.
Cesse de regarder son interlocuteur dans les yeux.
Lève la main en signe de « stop » ou pour demander la permission de parler.
Signes verbaux – Formules pour demander la permission de parler :
· « Puis-je… »
· « Est-ce que je peux juste dire… »
· « Mais je n’ai pas… »
· « Est-ce que je peux juste dire quelque chose, s’il vous plaît… »
· En général, le suspect manifestera plusieurs signes verbaux et non verbaux juste avant d'exprimer ses dénégations.

	Empêcher les dénégations

	Employer le prénom du suspect et une phrase introductive pour capter son attention. Par exemple :
· « Joe, attend… »
· « Rébecca, laisse-moi terminer… »
· « Akira, juste une minute… »
· « Bill, arrête… »
Prononcer cette phrase introductive en faisant l’un des gestes suivants :
· Lever la main en signe de « stop ».
· Détourner la tête pour ne plus regarder le suspect dans les yeux.
Poursuivre par un message important qui suscitera la curiosité du suspect, ce qui l’encouragera à se taire pour écouter. Par exemple :
· « … il est important que tu entendes ceci... »
· « … laisse-moi t'expliquer ce que je veux dire… »
· « … laisse-moi tout te raconter… »
· « … il y a deux choses importantes qu’il faut que je te dise… »
· « … écoute-moi une minute et ensuite j'écouterai ce que tu as à me dire… »
Après avoir empêché le suspect d'exprimer ses dénégations, revenir immédiatement à l'élaboration du thème, peut-être en choisissant un thème différent. 
Si le suspect réussit à exprimer ses dénégations, il faudra à nouveau l'accuser d'être impliqué dans le crime ou de ne pas dire entièrement la vérité, puis revenir à l'élaboration du thème. 
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